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Mort de la NUPES : la gauche en questions minées

Article rédigé par , le  Atlantico 19 octobre 2023

Source [Atlantico] : La NUPES, qui regroupait l'essentiel des formations de gauche du pays, apparaît
désormais enterrée. En cause ? Jean-Luc Mélenchon, La France Insoumise, et les positions du mouvement
sur la question israélo-palestinienne.

« La NUPES est morte » a déclaré Yannik Jadot, devenu sénateur de Paris dans Le Point. L’ancien candidat
écologiste à la présidentielle  et ex député européen, y va franchement pour signer son retour sur la scène
nationale, et laisse aux socialistes le choix de formules plus alambiquées pour tenter de tourner la page …
Hier soir, le Conseil National du PS, sous la houlette d’Olivier Faure, a adopté le principe d’un «  moratoire
» (ce qui signifie suspension des activités) de cette entité mal définie, née après la débâcle du PS  à la
présidentielle de 2022 . Dimanche, Fabien Roussel appelait de son coté à « tourner la page » de la NUPES…
». Mais comme « il ne faut pas désespérer Billancourt », Olivier Faure a aussi ajouté : « J’ai la conviction
que nous nous retrouverons !» devant le Conseil National. Jean-Luc Mélenchon, l’homme par qui tout cela
arrive a pour sa part entériné la fin de la NUPES, a twitté, et désigné le coupable : « Olivier Faure rompt la
NUPES ».

 A Gauche l’Union a toujours été un combat, mais avec la NUPES il n’était pas question d’union, mais de
domination, de « jupitérisation ». Fort de ses 21,95% des voix, Jean-Luc Mélenchon a réussi à imposer cette
alliance (candidatures communes aux législatives de 2022), à ses alliés. Les socialistes ont pu sauver une
trentaine de sièges à l’Assemblée, les communistes ont réussi à maintenir un groupe ( GDR ) avec 22
députés, les écologistes ont prospéré avec 23 élus et les Insoumis ont remporté  la plus belle part du gâteau
avec 74 élus. Très vite la situation s’est avérée paradoxale : Jean-Luc Mélenchon n’étant lui-même pas
député, est très présent dans les coulisses et tire en permanence les ficelles chez les Insoumis, relayés par ses
fidèles dont Mathilde Panot, la présidente du groupe, Manuel Bompard, qui lui a succédé à Marseille, sa
conseillère Sophia Chikirou, Danielle Obono  qui sont les plus visibles… Dans les débats, aux questions
d’actualité, les députés Insoumis «  bordélisent » ; ils  outrepassent les limites pendant le débat sur la
réforme des retraites avec l’un des leurs qui se fait filmer devant l’Assemblée en train de piétiner un ballon
à l’effigie du Ministre du Travail. Mais surtout ils ont empêché, avec les milliers d’amendements déposés, le
débat d’aller à son terme avec vote de l’article 7, qui stipule de passage de l’âge de la retraite de 62 à 64 ans,
provoquant le déclenchement de l’article 49.3 et le tollé qui s’en est ensuivi… Au PS, la NUPES n’a jamais
fait l’unanimité ; c’est même là-dessus que s’est joué le congrès les anti-Nupes emmenés par le Maire de
Rouen Nicolas Mayer-Rossignol ayant totalisé près de la moitié des voix. 
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